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 « Bonne Année » Disons-nous le 1er janvier à ceux que nous 

rencontrons. Tel est bien sûr le souhait que le croyant fait à ceux qu’il 

rencontre ce jour-là, mais il le fait avec sa foi, sa foi de croyant : Pour 

l’exprimer, relisons ce texte du Livre des Nombres qui peut nous inspirer 

( voir texte ci encadré).Explicitons un peu ces versets : Puisses-tu découvrir que 

Dieu veut ton bonheur durant cette nouvelle année. Puisses-tu découvrir que 

ce qu’il veut t’apporter te donnera beaucoup de joie : qu’il fasse briller sur 

toi son visage ! Que tu te sentes aimé pour ce que tu es profondément! (Qu’il 

te prenne en grâce). Qu’il t’apporte la paix : pour les apôtres qui découvrent le 

Christ vivant, et qu’ils l’entendent leur disant : « la paix soit avec vous » ce fut 

une grande joie! Exprimons aussi par notre vœu de nouvel an avec ce désir 

« Que le Seigneur te bénisse et te garde! 

Que le Seigneur fasse briller sur toi son visage 

Qu’il te prenne en grâce. 

Que le Seigneur tourne vers toi son visage, 

Qu’il t’apporte la paix. » 

Livre des nombres (6, 24-26)  



  

 

d’un chrétien qui veut apporter joyeusement comme le Christ ce don de la 

paix. 

 « Apporter la paix » n’est-ce pas ce que tout homme désire et espère 

avoir? Apporter à tous ceux que nous rencontrerons, notre témoignage de la 

vraie joie de vivre! Jésus a fait cela : et, à notre tour, nous sommes un peuple 

de témoins : chaque fois que nous recevons la bénédiction de Dieu, c’est 

pour devenir dans le monde les reflets de sa lumière. 

 Voilà le magnifique souhait que nous pouvons formuler les uns aux 

autres en ce début d’année : être des vecteurs de la lumière de Dieu pour tous 

ceux qu’elle n’éblouit pas encore. 

 Note au sujet de l’expression : DIEU QUI BÉNIT : Commentaire de Marie-Noëlle 

THABUT à ce sujet : « Nous voulons aller avec vous, car nous l’avons 

appris : Dieu est avec vous. » (Za 8, 23). Voilà une très belle définition de 

la « bénédiction » : dire que Dieu nous bénit, c’est dire que Dieu nous 

accompagne, que Dieu est avec nous. 

 Cher lecteur chrétien, apporte toute ton ardeur, discrète bien sûr, mais 

animée de ta foi, à tous les vivants que tu rencontreras en ce jour de l’an 

2020.        J.F. 

*** 

   LA SAINTE FAMILLE               
« Il (Joseph) se retira dans la région de Galilée et vint habiter dans une ville 

appelée Nazareth ». Matthieu (2, 13-15, 19-23);  Autres lectures : Ben Sira le Sage 

(3, 2-6, 12-14); Psaume 127; Colossiens (3, 12-21). 

….L’aventure de la « Sainte Famille » en Égypte fait spontanément penser à 

une autre aventure d’une autre famille, douze siècles auparavant sur cette 

même terre d’Égypte. Le peuple d’Israël y était en esclavage. Le Pharaon 

avait ordonné de tuer tous les garçons à la naissance. Un seul avait échappé, 

celui que sa mère avait déposé sur le Nil dans une corbeille bien calfeutrée : 

Moïse. Cet enfant, sauvé de la cruauté du tyran allait 

devenir le libérateur de son peuple... Et voilà que 

l’histoire se renouvelle : Jésus a échappé au 

massacre... Il va devenir le sauveur de l’humanité. 

Matthieu nous invite certainement à faire le 

rapprochement : à nous de découvrir que Jésus est le 

nouveau Moïse ; ce qui veut dire que l’une des 

promesses de l’Ancien Testament est accomplie ; car 

Dieu avait dit à Moïse : « C’est un prophète comme 
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toi que je leur susciterai du milieu de leurs frères ; je mettrai mes paroles dans 

sa bouche, et il leur dira tout ce que je lui ordonnerai. » (Dt 18,18)….. 

   

HORAIRE DES CÉLÉBRATIONS 

    - A LA BASSÉE  : Dimanche  29 décembre,  à 9h30, ADAL.    

     - AU CENTRE : Dimanche 29 décembre, à 11h00,  MESSE. 
     

 ( Chaque troisième jeudi du mois, donc le 16 janvier 2020, a lieu la célébration de la messe des 
malades et personnes âgées au home des Oiseaux à 15h30).  

CALENDRIER 

Mercredi 1er janvier 2020, SAINTE MARIE MÈRE DE DIEU. 

Samedi 4 janvier 2020, MARCHE À L’ÉTOILE  DE L’UNITÉ 
PASTORALE. 

 Dimanche 5 janvier 2020, ÉPIPHANIE DU SEIGNEUR. 

10, 11 et 12 janvier 2020.: CAMPAGNE ILES DE PAIX : 18-25 : 
semaine de prière pour l’Unité des Chrétiens. 

24, 25 et 26 janvier 2020: OPÉRATION DAMIEN :  . 

 

 NOUVELLES DE NOTRE PAROISSE 

  GALETTE DES ROIS : Vie féminine Roux Bassée vous invite à fêter  cette 
fête des Rois Mages le lundi 6 janvier 2020, au Foyer, comme d’habitude de 
13h30 à 15h30. Bienvenue à toutes. 

   

  - RÉABONNEMENT AU « PETIT ROVIEN » :  Beaucoup encore ont 
oublié de se réabonner. Rappelons qu’on peut venir régler cet abonnement 
en venant payer les 11 euros au secrétariat paroissial, 1, rue de l’Abbaye de 
Liessies, (anciennement rue des Écoles).Merci de 
votre attachement à notre hebdomadaire.   

 



  

 

  Ed. resp. :  Abbé Jean FRANKEN., tél. : 071/ 45.15.22- C.C.P. :Be39  7775 9593 3219 adresse : « LE PETIT   RO-

VIEN », rue Abbaye de Liessies, 1, 6044- ROUX- Prix de l’abonnement pour un an : 11 euros.      

VIE PROFANE- RELIGIEUSE 

 Dans un de ses livres : Silence parole de vie , M. Zundel dit a ses audi-

trice au cours d’une retraite qu’il anime:  

..Il n’y a donc pas d’opposition entre la vie profane et la vie reli-

gieuse. Il n’y a pas de vie profane: toute vie est sacrée, toute vie est appelée à 

passer à la sainteté, tous les chemins conduisent à Dieu, il n’y a pas de goût 

qui ne puisse être purifié, il n’y a pas de tendance qui ne soit définitivement 

mauvaise, car au fond de toutes les tendances, comme nous l’avons vu, 

(l’auteur parle ici de choses qui ont précédé ce texte)il y a le désir de valoir qui ne 

pourra se satisfaire que dans la rencontre avec la valeur suprême qui est le 

Dieu vivant. 

 Cela est donc essentiel pour la conduite de notre vie, et à plus forte 

raison pour la conduite des autres. Combien d’enfants ont été gâchés dans les 

orphelinats, dans les collèges, dans les pensionnats, parce qu’on leur a donné 

une religion communautaire dont on les a saturés jusqu’à la nausée, on ne 

leur a jamais donné une religion personnelle. Alors, ils ou elles ont eu l’im-

pression que c’était une sorte de noviciat destiné à la vie monastique ou reli-

gieuse, que c’était essentiellement étranger au monde où ils devaient faire 

leur vie et que la première chose à faire, c’était de la laisser tomber dès qu’on 

n’était plus sous le regard des religieux ou des religieuses. 

 Il faut au contraire, offrir notre part de créativité. Le monde condamné 

par l’Évangile c’est nous-mêmes, en tant que nous collons à nous-mêmes. 

Nous sommes appelés à compléter la création dans le partage  et l’amour.  

 Il s’agit donc de ne se refuser à aucune source : ni la science, ni l’art, 

ni la musique, ni la beauté, ni la nature, ni la tendresse humaine, à condition 

que cela soit ordonné dans la lumière, que tout cela s’enracine en Dieu et 

finalement se perde en Lui. 

 Dieu n’a pas cessé de m’enthousiasmer, précisément, parce qu’il est 

chaque jour pour moi, et non pas seulement chaque jour mais à chaque heure 

du jour, un Dieu tout neuf. S’il ne l’était pas, s’il avait le goût du déjà vu, je 

serais comme tout la monde, je chercherait ailleurs de quoi combler mes dé-

sirs. Mais en Lui, précisément, on retrouve tout : tout l’univers, toute l’huma-

nité, toute la beauté du monde, toute la joie de la création, comme saint Fran-

çois le montrait lorsqu’il a chanté le Cantique du Soleil.  

*** 


